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TICHODROME
et autres noms d’oiseaux...

Un huis-clos en bord de route
—

Antoine Quirion & Gabriel Tamalet

Spectacle adaptable intérieur/extérieur 
 
À partir de 10 ans

Durée: 60 min.

Contact - Diffusion

Antoine Quirion / +33685699276 / contact@lelan-theatre.com

Cie L’Élan-Théâtre / 774 chemin de Pragard 38320 HERBEYS

www.lelan-theatre.com

Cie l’Élan-Théâtre

http://www.lelan-theatre.com


RÉSUMÉ:

 Mickaël, trentenaire borderline et maladroit n’avait 
pas prévu qu’un sanglier vienne jouer sous ses roues ce 
soir-là. En pleine campagne bretonne, voiture plantée, 
il ne lui reste que le stop. 

 Mais qui pour s’arrêter? Denis, un ancien ami qu’il 
n’a plus vu depuis dix ans et qui n’a rien demandé, sur-
tout cette nuit où le tichodrome chante...

 Lorsque cette rencontre inopinée se transforme en 
huis-clos champêtre, les deux hommes vont devoir ré-
gler leurs comptes et, au carrefour de leurs vies cham-
boulées, apaiser leurs consciences et faire des choix. 
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NOTE D’INTENTION

Pour un théâtre populaire et décentré
 Ce spectacle est un appel du cœur. 
	 À	des	échelles	différentes,	nous	avons	grandi	tous	deux	en	
connaissance	des	déterminismes	ruraux	avant	d’évoluer,	par	le	
jeu	des	études,	dans	un	milieu	plus	urbain,	baigné	de	«Culture»,	
avec	ses	codes	sociaux	différents	mais	tout	aussi	ancrés.	
	 Trop	souvent	 il	nous	a	paru	que	 les	spectacles	de	théâtre	
mettaient	 en	 scène	 des	 personnages	 de	 premier	 plan,	 favori-
saient des situations extraordinaires au détriment de réalités 
courantes	 et	 concrètes	 telles	 qu’en	 vivent	 les	 gens	 ordinaires.	
Parce	que	plus	éloignés	sans	doute	d’une	majorité	de	comédiens	
et	comédiennes,	ces	milieux-ci,	pourtant	riches	et	ô	combien	vi-
vants,	se	trouvent	relégués	à	l’ombre	des	plateaux.
	 Ainsi,	par	ce	spectacle	volontairement	décentré,	nous	avons	
voulu	 autant	 que	 possible	 donner	 vie	 à	 ces	 réalités.	 Pourquoi	
somme	toute	les	grandes	émotions	au	théâtre	ne	devraient	ap-
partenir	qu’aux	grands	destins ?	Nous	voudrions	écrire	ainsi,	avec	
Aragon,	que	«l’(émotion) à l’(émotion) ressemble, elle est profonde 
profonde profonde...» avant	tout.

Une ode à l’amitié
 Cette	pièce	où	la	catharsis	joue	son	rôle	parle	d’une	jeunesse	
rurale	et	des	déterminismes	qui	la	régissent.	Elle	parle	de	l’ami-
tié,	 de	 l’insouciance	 adolescente,	 de	 ses	 bonheurs,	mais	 aussi	
du	devenir	de	chacun,	de	l’alcoolisme	quotidien,	des	conduites	
imbibées	sur	les	routes	à	3	grammes	et	de	ses	tragiques	consé-
quences	qui	font	encore	des	tonneaux	dans	la	mémoire.
	 Il	y	a	des	coins	de	France	où	chacun	d’entre	nous,	de	près	
comme	de	loin,	a	perdu	un	copain.	
	 Dès	 lors,	 la	 pièce	pose	 cette	 question:	 comment	 vivre	un	
présent	heureux	quand	le	passé	perfuse	encore	en	souvenirs	le	
quotidien ?	Elle	pose	aussi	 la	question	de	 la	responsabilité,	de	
la	culpabilité	et	du	pardon;	celui	qu’on	accorde,	celui	qu’on	s’ac-
corde.
	 Enfin	et	surtout,	Tichodrome	parle	de	l’autre,	de	l’ami,	de	son	
indispensable	présence	qui	traverse	le	temps,	de	la	force	qu’elle	
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procure	pour	trouver	à	s’extraire	d’un	chemin	tracé.	Elle	parle	de	
ce	que	chacun	d’entre	nous	porte	en	soi :	l’émotion	du	désespoir	
et	la	force	du	changement.

Une pièce de tréteaux jouée en extérieur
 Que	ce	soit	avec	En Attendant Stendhal,	La Marche de l’Empe-
reur,	ou	Tichodrome	 la	Cie	l’Élan-Théâtre	se	plaît	à	intervenir	en	
extérieur	pour	y	convier	un	public	badaud,	 joueur,	 libéré	de	 la	
«boîte	noire»	du	théâtre	et	capable	d’être	mobilisé	à	son	tour.	
	 Si	 les	 enjeux	 de	 cette	 pièce	 reposent	 sur	 un	 sujet	 grave	
qui	 reste	 à	 découvrir,	 sa	 «mise	 en	 oeuvre»	 rappelle	 celle	 des	
comédies de tréteaux et n’exclut pas pour autant des ressorts 
comiques	voire	bouffons	qui	font	clins	d’oeil	à	Laurel	et	Hardy,	
Buster	Keaton,	ou	à	un	humour	potache	venant	de	l’enfance	des	
deux	protagonistes.	Le	burlesque	se	mêle	au	grave,	sans	oublier	
le	tendre	de	l’amitié	retrouvée.
	 Cependant,	si	la	pièce	peut	se	jouer	en	rue,	l’Élan-Théâtre	ne	
fait	pas	de	théâtre	«de	rue»	et	met	avant	tout	l’accent	sur	le	jeu	
des	comédiens,	 le	rapport	au	texte,	à	 l’intrigue	voire	à	 l’intime,	
devant	 la	recherche	d’effets	scénographiques	ou	de	manifesta-
tions spectaculaires.
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EXTRAITS

«Denis:	C’est	quoi	ce	plan	foireux?	Qu’est	ce	
que	vient	faire	ta	grand-mère	là-dedans ?

Mickaël:Elle	va	pas	bien,	j’te	dis,	et	lui	non	
plus.	Et	moi	pas	trop,	du	coup.	Tu	vois	bien.	
Cherche	pas	à	comprendre,	c’est	déjà	assez	
compliqué	 comme	 ça.	 Tu	 l’appelles,	 tu	 dis	
ça,	tu	raccroches.	Voilà,	c’est	tout.	Franche-
ment,	tu	me	dois	bien	ça.

Un temps.

Denis:	D’où,	je	te	dois	bien	ça?	Pardon ?	En	
quel	honneur ?	Je	te	suis	redevable	de	rien,	
ok ?	Ça	pue	l’embrouille	à	plein	nez	ton	truc	
et	tu	veux	me	faire	culpabiliser ?	Ça	marche	
plus	 tes	magouilles.	 «  Denis,	 moi,	 je	 serai	
toujours	 là	pour	 toi,	 tu	 sais.	Me	 laisse	pas	
tomber	vieux ».	Trou	dans	l’vent.	[...]	Quand	
il	a	fallu,	tu	t’es	barré	par	le	judas !	[...]	»

«Mickaël:	Et	Julien,	on	en	parle ?	
Denis: Qu’est-ce	que	tu	veux	qu’on	en	
dise ?
Mickaël: Rien.	Juste	qu’on	parle	du	
« merdier »,	et	de	ce	que	t’as	jeté	avec.»

«Denis: C’était	quo
i,	ce	bruit?

Pas de réponse. Mickaël revient.

Mickaël:	C’est	mort,	on	les	t
rouvera	pas

.	Elles	

doivent	êtr
e	au	fond	d

e	la	mare.	

Denis:	Quoi ?	Tu	v
eux	rire ?	M

es	clés,	au	f
ond	

de	la	mare ?»

«Mickaël:T’as	entendu ?Denis:C’est	quoi ?Mickaël: Un tichodrome.Denis:	Un	ticket-de-quoi?»
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DISTRIBUTION:

	 Après	un	passage	en	prépa	littéraire	à	Nantes,	là	où	je	rencontre	
Gabriel,	je	décroche	des	diplômes	universitaires	en	histoire	de	l’Art	et	en	
études	hispaniques.	Je	quitte	ensuite	le	littoral	breton,	m’envole	quelques	
temps	en	Argentine	puis	pose	finalement	mes	bagages	dans	les	hauteurs	
alpines.	Je	commence	alors	mon	chemin	professionnel	dans	les	musées,	
puis dans les salles de classe en enseignant l’espagnol. Un détour par la 
traduction,	puis	je	trébuche	finalement	dans	le	domaine	artistique.

C’est	avec	le	théâtre	que	l’écriture	se	concrétise	:	je	crée	ainsi	une	quin-
zaine	de	spectacles	pour	des	troupes	iséroises	mais	aussi	nantaises,	sur	
commande	ou	sur	impulsion	personnelle.	Je	me	forme	également	au	jeu	
et	à	la	mise	en	scène.	En	2018,	je	saute	le	pas	et	crée	à	Grenoble	la	Com-
pagnie	de	l’Élan	Théâtre.	En	parallèle,	je	poursuis	un	travail	de	pédagogie.	
J’accompagne	ainsi	des	publics	éclectiques,	âgés	de	7	à	97	ans,	auprès	de	
différentes	structures.

Tant	de	points	communs	nous	amènent	naturellement	à	nous	retrouver	
avec	Gabriel	et	à	enrichir	nos	projets	de	nos	expériences	mutuelles.	Nos	
pas	semblent	s’accorder	autour	d’une	même	conviction	:	le	théâtre	est	un	
outil	de	curiosité,	d’audace,	d’envie	et	de	vivre	ensemble.

Antoine Quirion:

 Après deux années de classe préparatoire littéraire où je rencontre 
Antoine,	puis	la	fac	de	lettres	à	Paris,	je	m’envole	une	année	au	Pérou	pour	
un	M1	en	littératures	comparées	sur	les	écritures	du	métissage	et	de	la	
diversité	chez	J.M.	Arguedas	&	Édouard	Glissant.	J’y	découvre	bien	plus	
et	 rebondis	 à	Marseille	dans	une	association	de	projets	 interculturels.	
	 Alors	 le	 théâtre	 entre	 résolument	 dans	 la	 danse	 et	 voilà	 que	 je	
ricoche	jusqu’à	Paris	où	j’intègre	le	CRD	de	Bobigny,	avec	Christian	Cro-
set,	Béatrice	Houplain,	Nicolas	Bigards,	Antoine	Philippot	avant	que	d’un	
petit	saut	de	chat	j’atterrisse	au	CRR	d’Aubervilliers	où	je	sors	diplômé	en	
études	théâtrales,	bien	guidé	par	Sylvie	Debrun	après	avoir	adapté	et	mis	
en	scène	«Tout-Monde,	éclats-clameurs»	d’après	Édouard	Glissant.	D’un	
joli	grand	écart,	je	termine	en	même	temps	un	M2	sur	l’«être-au-monde» 
dans les mises en scène de Claude Régy	 dirigé	par	Catherine	Naugrette.	
	 Par	la	suite,	le	vent	souffle	et	je	tiens	la	barre,	cap	au	théâtre.	Je	crée	
la Cie	Présences-Monde	en	2015,	m’enivre	de	vers	classiques	avec	Bérénice, 
Andromaque,	joue	dans	le	contemporain	Koltès, Ellroy, Mordy, Quirion… et 
entretiens	de	plus	en	plus	un	lien	avec	la	musique,	notamment	comme	ré-
citant/chanteur	dans	le	trio	d’improvisation	3TER	(saxos-percus-voix).	Mes	
créations	allient	bien	souvent	théâtre,	musique	et	poésies	tels	du	trio	3TER	
La Destination ou Le Voyage de Lumpé	(Luca,	Takos,	Desnos…),	Des Perles Ir-
régulières	(blasons	du	XVIe,	chant	lyrique),	et	à	mes	heures	trouvées,	je	me	
plaîs	à	jouer	de	la	viole	de	gambe.	Comme	un	boomerang,	nos	affinités	
théâtrales	communes	nous	amènent	à	travailler	ensemble	avec	Antoine.

Gabriel Tamalet:
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FICHE TECHNIQUE:

Espace de jeu optimal : 6m*4m

Jauge maximale: 100 personnes. La compagnie peut mettre en place un gradin 
adapté pour 48 personnes

Cible public: Tout	Public, familial, vacancier, à partir de 10 ans

Liste du matériel:
1	Prise	220V

Temps de montage/préparation : 1h30

Temps de jeu : 1 heure

Temps de démontage : 1 heure

Accueil:	2	comédiens/techniciens	/	« Loge »	avec	lavabo
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COMPAGNIE:

Cie l’Élan-Théâtre:

	 Depuis	le	pied	d’appui	posé	par	Antoine	Quirion,	nous	
poursuivons	 autour	 de	 son	 écriture	 l’élan	 de	 la	 création.	
Par	nos	spectacles,	nous	invitons	à	penser	le	monde	d’au-
jourd’hui	et	les	rapports	humains	qui	le	sous	tendent.	Nous	
leur	 donnons	plusieurs	 niveaux	de	 lecture	 et	 les	 portons	
hors	des	lieux	conventionnels	afin	qu’ils	puissent	s’adresser	
à	tous	les	publics.

	 Nous	créons	également	sur	 invitation	pour	mettre	en	
lumière	des	 lieux	ou	histoires	particulières	 (balades	 théâ-
tralisées,	temps	forts	institutionnels	ou	associatifs…),	en	ac-
cord	toujours	avec	nos	motivations	profondes.

	 Au	delà,	la	compagnie	poursuit	un	travail	de	pédagogie,	
auprès	 d’un	 public	 riches	 de	 différences,	 porté	 par	 l’idée	
que	le	théâtre	est	un	formidable	outil	pour	apprendre,	en-
semble,	à	faire	société.

	 Car	nous	croyons	au	présent	qui	réinvente,	qui	extirpe	
du	flot,	qui	impulse	l’Ailleurs

	 car	nous	croyons	à	un	théâtre	qui	éveille	l’original

	 Nous	créons	pour	susciter	l’élan.
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CONDITIONS FINANCIÈRES:

Nombre	de	représentations	possibles	par	jour:	2

Prix de cession

Sur	demande,	contacter		
     Antoine Quirion
      +33685699276
     contact@lelan-theatre.com

L’Élan-Théâtre	est	une	EURL	assujettie	à	la	TVA.

Défraiement 

L’hébergement	et	les	repas	seront	éventuellement	pris	en	charge	par	l’organisa-
teur	en	fonction	du	temps	de	déplacement	
• soit	 2	 défraiements	 journaliers	 à	 100,90€	 (tarif	 selon	 la	 convention	 collective	
artistique	et	culturelle),
• soit	2	chambres	simples	avec	douche	ou	baignoire	et	repas	pour	2	personnes. 
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